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Anthony Lacroix
Poème no 11

le samedi 
la poésie ça prend congé

ça se lève tard  
ça déjeune à bière

la poésie  
la fin de semaine 
a check son voisin  
d’un autre œil

l’envie presque 
d’être heureux  
du moins 
en avoir l’air

a voudrait 
une tondeuse 
un char 
des enfants

mais a r’pense à son ex 
son enfance

ce qu’a s’rait devenue  
avec d’autres choix

ça fait des rêves pour la s’maine.
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ça vide sa bière  
ç’en ouvre un’ autre

fait « tchin » 
avec ceux qui passent

ça pense à rien 
ça pense à toute 
c’est surtout triste

la poésie ça check  
son cell 
ça appelle pas

pas sa famille  
pas ses amis

ça fait pas de plans  
pas de projets 
y’a rien qui marche 
de toute façon

ça se recoucherait 
mais ça le fait pas

ça grogne 
ça chigne

ça se plaint

y’a rien à faire 
c’est faite comme ça

la poésie 
ç’tune enfant d’chienne

ç’tun bs 
qui quête dans rue
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c’est la vieille folle  
dans l’autobus

la poésie 
on l’aime pu 
même pu semblant

on y dit adieu 
avec des fingers

on y laisse nos livres 
pis notre shampooing

des trucs qu’on peut  
facilement racheter

la poésie ça vaut rien
pis on le savait

on se trouve ben cave  
d’avoir essayé


